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Ii'EtyPIiOI DE LA PHOTOGRAPHIE

COMME

moyen cfenguete judiciaire au temps de Ja daguerreotypie

par le Dr R.-A. Reiss

On attribue ordinairement l'emploi de la Photographie
comme moyen d'enquete judiciaire au dernier quart du
siecle passe. En effet, pendant ces dernieres annees, grace
surtout ä la süperbe methode de Photographie signaletique
de M. Alphonse Bertillon, la Photographie judiciaire a pris
un developpement considerable, sans etre employee cepen-
dänt dans la mesure oh les services qu'elle peut rendre

au juge informateur lui en donnent le droit.
Mais les criminalistes se sont servis de la Photographie

pour leurs recherches dejä bien avant l'apparition de la

methode Bertillon. L'auteur de ces lignes possede dans sa

collection quelques echantillons tres curieux de photographies

de criminels datant des annees 1866-1868.

Un document interessant la Photographie judiciaire, pro-
bablement le plus ancien en Suisse, se trouve dans le n° 10

(10 septembre 1854) du Journal des Tribunaux, redige par
l'avocat Pellis, a Lausanne. Vu l'importance de ce docu-
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ment au point de vue de l'histoire de la Photographie judi-
ciaire, nous le donnons ici dans sa redaction originale :

„ Noirveau moyen d'enquete. - On n'a pas oublie cjue
les journaux ont fait mention ä plusieurs reprises, depuis
une annee, de vols commis dans les eglises et chez divers

particuliers. Ces vols etaient accompagnes de circonstances

souvent extraordinaires qui denotaient une bände habile et
nombreuse. Une chose attirait surtout l'attention de la jus¬

tice et du public, c'est
l'absence de toute trace

apres la perpetration du
delit. On ne retrouvait ni

les voleurs, ni les objets
voles, et on ne remarquait
aucune figure etrangere. II
fallait done qu'il y eüt beau-

coup de complices, beau-

coup d'argent, de rapides
moyens de transport et une
vente faite au loin.

„ On a fini par arreter
plusieurs hommes et

quelques femmes prevenus
d'etre auteurs, complices
ou receleurs. La procedure
s'instruit dans ce moment
ä Lausanne, ä l'Pveche,
sous la direction du juge de

paix. Parmi ces prevenus
se trouvait un personnage
mysterieux dont on ne pou-
vait decouvrir ni le 110111, ni
les antecedents, et contre
lequel il etait tres difficile

Phot, du L)r R.-A. Reiss
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d'arriver ä autre chose qu'ä des indices eloignes, tant et si

bien il savait profiter de l'ombre dont il s'etait environne.

„ Le juge a fait prendre le portrait de ce prisonnier qu'on
croyait dangereux, et cela au moyen du procede
daguerreotype. II en a envoye des exemplaires ä la police de

tous les cantons de la Suisse et ä celle de tous les pays
voisins. On n'attendait pas un grand succes de cette tentative

nouvelle et chanceuse, lorsqu'on a regu du grand-
duche de Bade l'avis que ce portrait avait ete reconnu
dans un village oü l'original avait ete eleve, on a donne

son nom et des notes sur sa jeunesse orageuse. L'enquete
s'est continuee et on a interroge les administrateurs de

diverses prisons oü cet inconnu avait du etre detenu. II a

ete reconnu partout, et partout il a ete signale comme tres
ruse. Aborde avec ces proces-verbaux et avec ces preuves,
le prevenu n'a pas resiste longtemps : il a fait des aveux
importants. Les debats de cette grande affaire auront lieu

prochainement ä Lausanne. "

La daguerreotypie servait done dejä pour la production
de photographies remplissant, en partie au moins, le röle
de nos photographies signaletiques d'aujourd'hui.

Lausanne, fevrier 1902.
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